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TEXTE

In tro duc tion
Lan cée pen dant la Guerre froide conjoin te ment aux États- Unis et en
Union so vié tique, la tra duc tion a connu son heure de gloire jusqu’à la
pu bli ca tion du rap port ALPAC en 1966 par la Na tio nal Science Foun‐ 
da tion, qui concluait à l’im pos si bi li té d’une tra duc tion au to ma tique de
qua li té. Elle a connu par la suite un re nou veau en Eu rope jusqu’au
constat d’échec du pro jet Eu ro tra. Dé sor mais, la tra duc tion as sis tée
par or di na teur et l’essor des mé moires de tra duc tion ainsi que des
très grandes mé moires de tra duc tion en ligne, ali men tées par les tra ‐
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duc teurs clients, a sup plan té la tra duc tion au to ma tique même si
cette der nière connaît ce pen dant un re gain de po pu la ri té sur la toile
et en Trai te ment Au to ma tique des Langues grâce au dé ve lop pe ment
du mo dèle sta tis tique et à la créa tion de l’outil Google trans late. Est- 
ce que celle- ci sert en core à quelque chose ? Est- ce qu’elle pré sente
en core un in té rêt pour le tra duc teur compte tenu des «  er reurs  »
qu’elle gé nère  ? Nous al lons ten ter de ré pondre à ces ques tions en
op po sant les mé thodes de la tra duc tion par écra se ment telle qu’elle
est pra ti quée par la ma jo ri té des tra duc teurs et la post- édition d’une
ébauche tra duite au to ma ti que ment.

Les fonc tions de la tra duc tion au ‐
to ma tique (TA)
Selon John Hut chins (Hut chins, 2004 : 13-18), quatre fonc tions par ti‐ 
cu lières sont as si gnées à la tra duc tion au to ma tique :

2

La pre mière fonc tion, ou «  fonc tion de dis sé mi na tion  », consiste à
pro duire un brouillon tra duit du texte qui devra par la suite être
post- édité ma nuel le ment pour abou tir à une tra duc tion cor recte.

3

La deuxième fonc tion, ou «  fonc tion d’as si mi la tion  », consiste à ex‐ 
traire des in for ma tions à par tir du texte tra duit au to ma ti que ment,
sans consi dé ra tion pour la qua li té du texte cible.

4

La troi sième fonc tion, ou « fonc tion d’échange », consiste à uti li ser la
tra duc tion au to ma tique comme «  in ter prète  » de textes élec tro‐ 
niques de vant être tra duits si mul ta né ment, comme par exemple les
« chats », les pages web ou les cour riers élec tro niques ré di gés dans
une langue étran gère.

5

La qua trième fonc tion as si gnée à la tra duc tion au to ma tique est celle
d’outil d’accès à l’in for ma tion en langue étran gère par l’in ter ro ga tion
d’un sys tème de base de don nées. No tons que l’accès à une base de
don nées par l’in ter mé diaire d’un lo gi ciel de tra duc tion au to ma tique
per met de re cueillir des in for ma tions non- textuelles, comme des
images, mais ce n’est pas ici notre pro pos.

6

En de hors de la fonc tion de dis sé mi na tion, et plus ra re ment de la
fonc tion d’as si mi la tion, le re cours au tra duc teur hu main n’est pas
prévu pour le genre de tâches as si gnées à la tra duc tion au to ma tique.
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Il faut donc se poser la ques tion de sa voir si une post- édition d’un
do cu ment tra duit au to ma ti que ment peut pré sen ter de l’in té rêt par
rap port à une tra duc tion par écra se ment comme elle est pra ti quée
par la plu part des tra duc teurs.

8

Pour illus trer notre pro pos, tous les exemples au then tiques ou
construits re cen sés dans cette contri bu tion ont été sou mis à une tra‐ 
duc tion au to ma tique à l’aide de la der nière ver sion (payante) du lo gi‐ 
ciel de tra duc tion au to ma tique Sys tran V6 Pre mium Trans la tor fonc‐ 
tion nant sur le mo dèle du trans fert ainsi qu’avec l’outil de tra duc tion
(gra tuit) de Google, Google trans late 1, fonc tion nant sur le mo dèle sta‐ 
tis tique dé ve lop pé par Franz Josef Och. (Och & Ney, 2004). Pré ci sons
néan moins que cer tains ser vices de tra duc tions gra tuits sur la toile
comme Yahoo ! ou Ba bel fish uti lisent éga le ment Sys tran comme mo‐ 
teur de tra duc tion. Pour sim pli fier, alors que les sys tèmes par trans‐ 
fert ana lysent le texte en langue source, en trans fèrent les élé ments
lexico- syntaxiques dans la langue cible pour gé né rer un texte en
langue cible sur la base d’un mo dèle de langue com plexe, les sys‐ 
tèmes sta tis tiques puisent à l’aide de mo dèles ma thé ma tiques com‐ 
pli qués dans d’im menses cor pus pa ral lèles des por tions de textes déjà
tra duits pour les ré as sem bler dans des phrases en langue cible. D’un
point de vue pu re ment lin guis tique, le mo dèle de langue est beau‐ 
coup plus élé gant, il est tou te fois net te ment plus dif fi cile à mettre en
œuvre du fait que la langue a tel le ment d’ir ré gu la ri tés et d’idio syn cra‐ 
sies, que les for ma li ser toutes semble illu soire. Le mo dèle sta tis tique
s’af fran chit sinon to ta le ment, du moins en grande par tie d’une ana‐ 
lyse lin guis tique. Comme pour les mé moires de tra duc tion, il s’agit de
pio cher des sé quences de textes déjà tra duites, l’art ré si dant dans
l’as sem blage et la construc tion d’un texte en tier, ce que ne fait pas la
mé moire de tra duc tion. Le mo dèle sta tis tique s’est donc presque af‐ 
fran chi du lin guiste et de meure la chasse gar dée des in for ma ti ciens
et des ma thé ma ti ciens. Bien en ten du, comme pour les mé moires de
tra duc tion, pour que le mo dèle fonc tionne bien, il faut que les cor pus
soient à la fois nom breux et de bonne qua li té.
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Les treize pé chés ca pi taux de la
TA
Dans un ar ticle déjà très an cien, Anne- Marie Loffler- Laurian (Loffler- 
Laurian, 1983 : 65-78) re lève douze ca té go ries d’er reurs gé né rées par
le sys tème Sys tran. Plus d’un quart de siècle plus tard, on re lève tou‐ 
jours les mêmes er reurs, même si les sys tèmes de tra duc tion au to ma‐ 
tique, no tam ment avec l’ar ri vée des sys tèmes sta tis tiques (Brown et
al., 1993) et des mo dèles fac to ri sés (Koehn, 2007) ont fait de no table
pro grès quant aux paires de langues dé sor mais ac ces sibles. Pour
notre part, nous avons re le vé treize types d’er reurs gé né rés par les
sys tèmes de tra duc tion au to ma tique.

10

Po ly sé mie et ho mo ny mie
Am bi guï té syn taxique
Am bi guï té ré fé ren tielle
Termes flous ou Fuzzy hedges

Idio tismes et mé ta phores
Néo lo gie
Noms propres
Mots d’ori gine étran gère et em prunts
Sigles et acro nymes
Sé pa ra teurs
Sy no nymes
Trans po si tion
Or tho graphe

Pas sons en revue ces dif fé rents pro blèmes. Nous illus tre rons notre
pro pos d’exemples tra duits en fran çais, an glais et al le mand.

11

Pre mier pro blème, po ly sé mie et ho mo ‐
ny mie
La po ly sé mie consti tue le pro blème le plus sou vent si gna lé en ma‐ 
tière de tra duc tion au to ma tique. Les mots ne fonc tionnent pas tant
comme des uni tés dis crètes, c’est- à-dire bien dé li mi tées et sé pa rées
les unes des autres, mais comme des oc cur rences su jettes à un cer‐ 
tain nombre de va ria tions sé man tiques au sein d’un champ.

12
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La po ly sé mie, plu ra li té de si gni fi ca tions au sein d’un conti nuum sé‐ 
man tique pour un même mot, pose pro blème éga le ment au tra duc‐
teur hu main pour qui il est par fois dif fi cile de trou ver la nuance
exacte. Tan tôt la po ly sé mie se re trouve d’une langue à l’autre
(exemple 1), tan tôt pas (exemple 2).

13

Exemple 1 : la tra duc tion de l’ad jec tif po ly sé mique « libre »14

la voie est libre (non en com brée)

l’en trée est libre (gra tuite)

le pri son nier est libre (n’est plus en cap ti vi té)

the way is free (not en cum be red)

the entry is free ( free)

the pri so ner is free (is not any more in cap ti vi ty) [Sys tran]

der Weg ist frei (nicht überfüllt)

der Ein gang ist frei (kos ten los)

das Ge fan gene ist frei (ist nicht mehr in Ge fan gen schaft) [Sys tran]

Exemple 2 : la tra duc tion de l’ad jec tif po ly sé mique « léger »15

Ce sac à dos est léger. (a peu de poids)

Le di rec teur est léger dans son tra vail. (est né gligent)

Marie est une femme lé gère. (ai mant le plai sir sexuel)

This back pack is light. [Google]

The di rec tor is light in his work. [Google]
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Mary is a woman light ly. [Google]

Die ser Ruck sack ist leicht. [Google]

Der Di rek tor ist leicht in sei ner Ar beit. [Google]

Marie ist eine Frau leicht. [Google]

L’ho mo ny mie qui concerne des mots de même gra phie et de sens ra‐ 
di ca le ment dif fé rents pose éga le ment des pro blèmes :

16

Exemple 3  : la tra duc tion de l’ho mo nyme « avo cat  » (homme de loi +
fruit)

17

Julia aime son avo cat. (le fruit est in con ce vable)

Julia aime les avo cats. ( ju ristes et fruits sont conce vables)

Julia loves its lawyer.

Julia loves lawyers.

« lawyer » est la seule va riante connue de Sys tran et de Google.

Julia mag ihren Recht san walt. [Sys tran]

Julia mag die Rechtsanwälte. [Sys tran]

Julia mag sein An walt. [Google]

Julia liebt die Anwälte. [Google]

Le fruit est ici aussi passé sous si lence.18

L’un des pro blèmes de la tra duc tion au to ma tique est qu’en règle gé‐ 
né rale, très peu de va riantes lexi cales sont pré sentes. C’est un pro‐ 
blème de dic tion naire élec tro nique qui peut être ré so lu et cer tains
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pro grammes, comme Re ver so Pro, pro posent des va riantes de tra duc‐ 
tion dans la me sure où une unité com porte des ho mo nymes.

Deuxième pro blème, l’am bi guï té syn ‐
taxique
L’am bi guï té syn taxique est le se cond pro blème cou ram ment évo qué,
il ap pa raît du fait que cer taines struc tures syn taxiques ne sont pas
claires sans connais sance du monde :

20

Exemple 4 : to fly gli ders and *to clean fluids21

Clea ning fluids can be dan ge rous (clea ning fluids mais pas *to clean
fluids)

Flying gli ders can be dan ge rous (double in ter pre ta tion : flying gli ders et
to fly gli ders)

*To clean fluids can be dan ge rous

To fly gli ders can be dan ge rous

En an glais, les verbes « to fly » et « to clean » sont tran si tifs. Il existe
ce pen dant une res tric tion quant aux ar gu ments ayant la fonc tion
d’objet di rect. Ainsi «  to fly  » de mande comme objet un «  objet vo‐ 
lant ». Bien que moins sé lec tif quant à la na ture de l’objet, « to clean »
est in com pa tible avec « fluids ». L’am bi guï té syn taxique fait appel au
contexte ar gu men tal et ne peut être ré so lue que par la prise en
compte du ni veau lexico- syntaxique (Gross, 1995 �16-19).

22

Troi sième pro blème de la TA, l’am bi guï ‐
té ré fé ren tielle

La ques tion de la ré fé rence (rap port entre le texte et la part non lin‐ 
guis tique de la pra tique où il est pro duit et in ter pré té) est une ques‐ 
tion d’in ter pré ta tion qui sup pose par dé fi ni tion une in ter pré ta tion
cog ni tive.
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Les pro noms ré fèrent ainsi à cer tains mots ou an té cé dents qui ne
sont pas tou jours clairs sans connais sance du monde.

24

La tra duc tion au to ma tique est ef fec tuée phrase par phrase et les ré‐ 
fé rents peuvent se si tuer hors d’une phrase par ti cu lière.

25

Exemple 5 : le pro nom « le » et son ré fé rent26

Paul a heur té le vase du pied et l’a cassé. (le vase ou le pied ?)

Paul ran up against the vase of the foot and broke it. [Sys tran]

Paul struck the foot of the vase and broke. [Google]

Paul ist sich den Schlamm des Fußes gestoßen und es hat ge bro chen.
[Sys tran]

Paul schlug die Vor lage des Fußes und brach. [Google]

L’am bi guï té ré fé ren tielle fait aussi appel à la connais sance du monde
plus que du contexte et dans l’état ac tuel de la TA, ne peut être ré so‐ 
lue de façon sa tis fai sante.

27

Qua trième pro blème, les ex pres sions
floues (fuzzy hedges)

Ce sont des mots ou groupes de mots au ca rac tère idio ma tique mar‐ 
qué, donc très dé pen dants de l’or ga ni sa tion sé man tique de la langue
source, qui sont dif fi ciles à tra duire et dont le rôle est d’ex pri mer une
ap proxi ma tion — ”words whose job it is to make things more or less
fuzzy” selon La koff (La koff, 1972  : 183). À titre d’exemple on re lè ve ra
« en fait », « d’ailleurs », « en un sens » en fran çais, « so me how », « a
sort of », « ac tual ly » en an glais, « ir gend wie » en al le mand, etc.

28

Exemple 6 : tra duc tion de l’ex pres sion floue « en un sens » / « in a cer‐ 
tain way » / « in einem ge wis sen Sinne »

29

Par ler n’est- il pas tou jours en un sens don ner sa pa role ?

To speak isn't al ways in a di rec tion to give its word? [Sys tran]
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Tal king is not al ways in a sense to give his speech? [Google]

Ist spre chen nicht immer in Sinn, sein Wort zu geben? [Sys tran]

Spre chen, ist es nicht immer in eine Rich tung geben, sein Wort?
[Google]

La ques tion de la tra duc tion des termes flous consti tue un pro blème
de lexique qui se situe sou vent au ni veau po ly lexi cal, il n’est pas pos‐ 
sible de le ré soudre sans prendre en compte le contexte ad ja cent. Ces
termes flous posent pro blème aux sys tèmes par trans fert et sta tis‐ 
tiques du fait d’un contexte d’ap pa ri tion très va riable.

30

Cin quième pro blème, idio tismes et mé ‐
ta phores

Les idio tismes ou ex pres sions idio ma tiques ou en core phra sèmes
chez Mel’čuk (Mel’čuk, 1998), ainsi que les mé ta phores re vêtent une
co lo ra tion cultu relle mar quée qu’il est dif fi cile de tra duire mot à mot.

31

Exemple 7 : tra duc tion de l’ex pres sion idio ma tique « à cou teaux tirés »
/ « at dag gers drawn » / « in äußerster Feind schaft mit jmdm. Leben »

32

Ni co las Sar ko zy et Jean- François Copé sont dé sor mais à cou teaux
tirés. (20mi nutes.fr)

Ni co las Sar ko zy and Jean- François Cope are from now on with drawn
knives. [Sys tran]

Ni co las Sar ko zy and Jean- François Copé are now at log ge rheads.
[Google]

Ni co las Sar ko zy und Jean- François Copé sind von nun an an ge zo ge ‐
nen Mes sern. [Sys tran]

Ni co las Sar ko zy und Jean- François Copé sind nun Mes ser aus. [Google]
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La tra duc tion an glaise de Google «  to be at log ge rheads (être en
désac cord) », bien que moins pré cise, est ac cep table.

33

Du fait qu’ils fonc tionnent à par tir de bases de don nées de textes tra‐ 
duits hu mai ne ment, les sys tèmes sta tis tiques de tra duc tion au to ma‐ 
tique peuvent se ré vé ler plus per for mants que les sys tèmes par
trans fert pour ce genre de pro blèmes.

34

Sixième pro blème, la néo lo gie

La langue gé né rale et plus en core la ter mi no lo gie évo luent et les lo gi‐ 
ciels de tra duc tion au to ma tique n’in cluent pas tou jours les der nières
évo lu tions lexi cales.

35

Exemple 8 : tra duc tion des néo lo gismes « in ter nautes » et « Web star »36

An cienne co mé dienne, Luna Sentz met son ta lent au ser vice des in ‐
ter nautes en ani mant des émis sions in ter ac tives en di rect sur le site
de Canal+. Une Web star est née. (L’Or di na teur In di vi duel)

For mer ac tress, Luna Sentz puts her ta lent at the ser vice of the Net
sur fers by ani ma ting in ter ac tive emis sions on line on the site of
Canal+. A Web star was born. [Sys tran]

For mer ac tress, Luna Sentz puts his ta lent to the In ter net in fa ci li ta ‐
ting in ter ac tive pro grams live on the site of Canal +. Web is a star born.
[Google]

Ehe ma lige Komödiantin, Luna Sentz stellt ihr Ta lent im Di enst der
Internet- Benutzer, indem sie in ter ak tive Di rek te mis sio nen auf dem
Stan dort von Canal+ be lebt. Ein Web Star ist ge bo ren ge wor den. [Sys ‐
tran]

Ehe ma lige Schau spie le rin Luna Sentz stellt ihr Ta lent in den Di enst
der Nut zer in Form von in ter ak ti ven Sen dun gen di rekt auf der Web site
von Canal +. Eine Web- Star ist ge bo ren. [Google]

La néo lo gie sup pose une ac tua li sa tion ré gu lière des dic tion naires
élec tro niques, avec des équipes de lexi co graphes qui tra vaillent en
arrière- plan pour les sys tèmes par trans fert. Grâce à ses im menses

37



À quoi sert encore la traduction automatique ?

cor pus de textes tra duits re la tifs aux nou velles tech no lo gies, Google
s’en sort ici par ti cu liè re ment bien.

Sep tième pro blème, les noms propres
Le pro blème des noms propres est sans doute l’un des plus dif fi ciles à
ré soudre en tra duc tion au to ma tique : d’une part, leur nombre est tel‐ 
le ment élevé qu’un re cen se ment ex haus tif pa raît pra ti que ment im‐ 
pos sible. En effet, si l’on consi dère l’en semble des noms de per‐ 
sonnes, des noms de lieux, des noms de marques, d’as so cia tions, d’or‐ 
ga nismes à l’échelle de la pla nète, on dé passe de loin pour une langue
les dic tion naires de langue gé né rale. A la dif fi cul té du re cen se ment
des noms propres vient s’ajou ter celle de leur or tho graphe, sou vent
fluc tuante lors qu’il s’agit de trans lit té ra tion ou de trans crip tion d’une
langue à l’al pha bet non latin.

38

Exemple 9 : un nom propre connu, Vla di mir Pou tine39

Vla di mir Pou tine a dé cla ré vou loir équi per sa chienne, un la bra dor
pré nom mé Koni, du sys tème russe de na vi ga tion par sa tel lite Glo ‐
nass pour pou voir la re trou ver si elle s’en fuit ! On com prend dès lors
ce que le Krem lin est ca pable de mettre en oeuvre pour « pis ter » ses
en ne mis po li tiques ! (le post.fr)

Vla di mir Pou tine (Putin) sta ted to want to equip her bitch, fore- 
mentioned La bra dor Koni, Rus sian sys tem of Glo nass na vi ga tion by
sa tel lite to be able to find it if she flees! One conse quent ly in cludes/un ‐
ders tands what the Krem lin is able to im ple ment “to track” its po li ti cal
ene mies! [Sys tran]

Vla di mir Putin has said it wants to equip his dog, a la bra dor named
Koni, the sys tem of Rus sian Glo nass sa tel lite na vi ga tion to find if it es ‐
capes! It is the re fore un ders tan dable that the Krem lin is able to im ple ‐
ment to "track" their po li ti cal ene mies! [Google]

Vla di mir Pou tine (Putin) hat erklärt, seine Hündin, ein oben erwähntes
La bra dor Koni mit dem rus si schen Na vi ga tions sys tem via Glonass- 
Satelitte auss tat ten zu wol len, um es wie der fin den zu können, wenn sie
sich entflöhe! Man be greift fol glich, was der Krem lin (Kreml) fähig ist,
zu ver wirk li chen, um seine po li ti schen Feinde „zu ver fol gen“! [Sys tran]
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Wla di mir Putin will an sei nem Hund, einen La bra dor na mens Koni,
des rus si schen Sa tel li ten na vi ga tions sys tem GLO NASS, um die wie der ‐
zu fin den, wenn sie flie hen! Es ist daher ein leuch tend, dass der Kreml in
der Lage ist, um "Spu ren" sei ner po li ti schen Ge gner! [Google]

Avan tage ici à Google pour l’an glais, une chienne n’étant pas tou jours
« a bitch ». Plus sé rieu se ment, les cor pus pa ral lèles tra duits sont en
me sure de don ner des équi va lences des noms propres et des pré‐ 
noms de façon plus fiable dans les sys tèmes sta tis tiques que par
trans fert (trans crip tion de « Vla di mir » par « Wla di mir » en al le mand).

40

Exemple 10 : un illustre in con nu, le Dr Mi chel Maure41

Un man dat d’arrêt a été dé li vré à l’en contre du Dr Mi chel Maure,
59 ans, au teur de mul tiples opé ra tions de chi rur gie es thé tique ra ‐
tées. (eu rope1.fr)

A war rant for ar rest was de li ve red against Dr. Mi chel Moor, 59 years,
au thor of mul tiple mis sed ope ra tions of cos me tic sur ge ry. [Sys tran]

An ar rest war rant was is sued against Dr Mi chel Maure, 59, au thor of
mul tiple cos me tic sur ge ry ope ra tions fai led. [Google]

Ein Erlaßmandat ist gegen mau ri schen Dr. Mi chel 59 Jahre Autor
mehr fa cher verpaßter Ope ra tio nen ästhetischer Chi rur gie aus ges tellt
wor den. [Sys tran]

Ein Haft be fehl aus ges tellt wurde, gegen die von Dr. Mi chael Mohr, 59
Jahre, Autor von meh re ren Ope ra tio nen der plas ti schen Chi rur gie
Fehl drucke. [Google]

La pré sence de noms propres vient sou vent com plè te ment bou le ver‐ 
ser la tra duc tion, le sys tème ne par ve nant plus à ana ly ser la phrase de
ma nière cor recte, tra dui sant le nom propre en un ad jec tif (mau risch =
mau resque !) dans la tra duc tion en al le mand de l’exemple pré cé dent
par Sys tran. Net avan tage à Google.

42
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Hui tième pro blème, les mots d’ori gine
étran gère et les em prunts
Les mots d’ori gine étran gère sont ex trê me ment fré quents dans la
langue al le mande et pro viennent gé né ra le ment de l’an glais ou du
fran çais. Ces mots ne sont gé né ra le ment pas pré sents dans les dic‐ 
tion naires élec tro niques du sys tème, d’où un net avan tage aux sys‐ 
tèmes sta tis tiques.

43

Exemple 11 : tra duc tion des em prunts « Debütantin » et « Fa vo ri tin »44

Si mone Buess : Von der Debütantin zur Fa vo ri tin.

Des Si mone payer : Du Debütantin au Fa vo ri tin. [Sys tran]

Si mone Buess : de la dé bu tante à la fa vo rite. [Google]

De plus en plus, on constate pa ral lè le ment à la mon dia li sa tion, une
ten dance dans la langue jour na lis tique à la gé né ra li sa tion des em‐ 
prunts de mots d’ori gine étran gère ou à la tra duc tion mot à mot de
cer taines ex pres sions qui prennent aussi ra cine dans la langue cible.
L’ex pres sion an glaise « no thing in the pi pe line », est de ve nue en fran‐ 
çais « rien dans les tuyaux » et en al le mand « nichts in der Pi pe line ».
Bien en ten du, la langue d’em prunt est en gé né ral l’an glais pour ces
ex pres sions, la langue du « bu si ness » in ter na tio nal.

45

Exemple  12  : tra duc tion de l’ex pres sion idio ma tique em prun tée de
l’an glais « rien dans les tuyaux » et « no thing in the pi pe line »

46

Most soft ware com pa nies are one pro duct com pa nies, and have no ‐
thing in the pi pe line apart from up grades. (te chu ser.net)

La plu part des four nis seurs de lo gi ciel sont des com pa gnies d’un
pro duit, et n’ont rien dans la ca na li sa tion in dé pen dam ment des mises
à ni veau. [Sys tran]

La plu part des en tre prises de lo gi ciels sont l’un des pro duits des en ‐
tre prises, et n’ont rien en de hors de la ca na li sa tion de mise à ni veau.
[Google]



À quoi sert encore la traduction automatique ?

L’ex pres sion idio ma tique est tra duite dans la langue cible comme s’il
s’agis sait d’une pro po si tion libre.

47

Chris tine La garde, fait va loir de son côté qu’« il n’y a, à ce jour, stric ‐
te ment rien dans les tuyaux ». (tra ding sat.com)

Chris tine La garde, puts for ward on her side that “there is not, to date,
strict ly no thing in the pipes”. [Sys tran]

Chris tine La garde, argues in turn that "there has, to date, no thing in
the pipes." [Google]

Chris tine La garde macht ih rer seits gel tend, dass „es bis zum heu ti gen
Tag strikt nichts in den Roh ren gibt“. [Sys tran]

Chris tine La garde, macht gel tend, auf sei ner Seite: "Es gibt bis heute
nicht un be dingt in den Schläuchen. [Google]

La tra duc tion in verse montre aussi que l’ex pres sion idio ma tique n’est
pas re con nue.

48

Doch PR- Chef Franz- J. Weih rauch winkt ab: „Da ist ak tuell nichts in
der Pi pe line." (koelner- brauerei-verband.de)

Mais PR- Chef Franz- J. La fumée consa crer dé cline : « N’est là ac tuel
rien dans la ca na li sa tion. » [Sys tran]

Mais PR- chef Franz- J. À par tir de l’en cens du doigt : « Il est ac tuel le ‐
ment rien dans le pi pe line. » [Google]

Cer tains em prunts de l’an glais jouissent d’une grande po pu la ri té, sur‐ 
tout dans la langue des af faires.

49

Exemple 13 : tra duc tion de l’em prunt « bu si ness model »50

Les pi rates sont in no vants, ils mettent en évi dence les pro blèmes du
mar ché et montrent la voie à de nou veaux bu si ness mo dels. (ecrans.fr)
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The pi rates are in no va ting, they high light the pro blems of the mar ket
and show the way with new bu si nesses mo dels. [Sys tran]

The pi rates are in no va tive, they high light the pro blems of the mar ket
and show the way to new bu si ness mo dels. [Google]

Die Pi ra ten sind in no va tiv, sie heben die Pro bleme des Marktes her vor
und zei gen den Weg an einem neuen Geschäft mo dels. [Sys tran]

Die Pi ra ten sind in no va tiv, sie deut lich ma chen, die Pro bleme des
Marktes und wei sen den Weg zu neuen Geschäftsmodellen. [Google]

La tra duc tion en al le mand met en évi dence que le pas sage d’un em‐ 
prunt de l’an glais d’une langue source vers une langue cible toutes
deux dif fé rentes de la langue d’em prunt ne s’ef fec tue pas sans heurts.
Là en core, il s’agit d’un pro blème de qua li té des dic tion naires élec tro‐ 
niques qui peut être ré so lu dans un sys tème par trans fert par créa‐ 
tion d’un dic tion naire des em prunts. Le sys tème sta tis tique se
montre un peu plus per for mant du fait qu’il se fonde sur des cor pus
de textes tra duits hu mai ne ment.

51

Neu vième pro blème, les sé pa ra teurs
Les signes de ponc tua tion ainsi que cer taines abré via tions posent
pro blème aux sys tèmes de tra duc tion au to ma tique. Le fait que le
point n’ait pas tou jours une fonc tion de sé pa ra teur de phrases consti‐ 
tue un phé no mène bien connu en ma tière de seg men ta tion en fran‐ 
çais. Le point peut être ren con tré en al le mand ou en an glais après
une abré via tion comme Dr. En al le mand, le point sert aussi à iden ti‐
fier les nombres or di naux que l’on ren contre aussi dans les dates là
où le fran çais em ploie des car di naux.

52

Exemple 14 : sé pa ra teur et ad jec tif nu mé ral or di nal53

Mon tag, den 18. Au gust 2008

Lundi le 18 août 2008 [Sys tran]
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Lundi, le 18 Août 2008 [Google]

Darf man ab dem 16. Le bens jahr ein Gi ro kon to eröffnen? (Yahoo
Deut schland)

On peut 16 à par tir de cela. Ou vrir une année un compte de vi re ‐
ment ? [Sys tran]

Peut- on, à par tir du 16 Ans, d’ou vrir un compte cou rant ? [Google]

Le point dans ce der nier exemple sert non de sé pa ra teur, mais in‐ 
dique qu’il s’agit d’un nombre or di nal qui de vrait être tra duit en fran‐ 
çais par « à par tir de la 16 année » pour « ab dem 16. Le bens jahr ».

54

e 

Ce pro blème des sé pa ra teurs peut tout à fait être ré so lu dans la plu‐ 
part des cas, ce qui im plique des mo dules sup plé men taires dans le
mo teur de tra duc tion.

55

Les sigles ne prennent en prin cipe plus de points entre les dif fé rentes
lettres qui les com posent, ce qui consti tue une er reur po ten tielle de
moins pour la ques tion des sé pa ra teurs.

56

Dixième pro blème, les sigles et les
acro nymes

Les sigles (épe lés), sé pa rés ou non par des points, ainsi que les acro‐ 
nymes (pro non cés comme une unité pho nique et donc sans points
sé pa rant les dif fé rentes lettres) sont cou ram ment em ployés dans les
textes jour na lis tiques. Cer tains se tra duisent, d’autres pas. Cer taines
langues, comme l’al le mand, uti lisent aussi les acro nymes an glais. Si‐ 
gna lons tou te fois que les acro nymes s’écrivent le plus sou vent en ca‐ 
pi tales et sans points abré via tifs  : UNES CO, ONU, OTAN, NASA. Par‐ 
fois aussi, on les écrit aussi comme des noms propres, avec une ma‐ 
jus cule ini tiale : Onu, Insee. Les sigles perdent plus dif fi ci le ment leurs
points étant donné qu’il se pro noncent lettre après lettre : S.N.C.F.

57

Exemple  15  : tra duc tion du sigle d’une or ga ni sa tion in ter na tio nale
connue

58
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L’Or ga ni sa tion mon diale du com merce (OMC) est la seule or ga ni sa ‐
tion in ter na tio nale qui s’oc cupe des règles ré gis sant le com merce
entre les pays. (wto.org)

The World Trade Or ga ni za tion (WTO) is the only in ter na tio nal or ga ‐
ni za tion who deals with the rules go ver ning the trade bet ween the
coun tries. [Sys tran]

The World Trade Or ga ni za tion (WTO) is the only in ter na tio nal or ga ‐
ni za tion dea ling with the rules go ver ning trade bet ween coun tries.
[Google]

Das Wel than del sor ga ni sa tion (WHO) ist die ein zige in ter na tio nale Or ‐
ga ni sa tion, die sich mit den Re geln be fasst, die den Han del zwi schen
den Ländern lei ten. [Sys tran]

Die Wel than del sor ga ni sa tion (WTO) ist die ein zige in ter na tio nale Or ‐
ga ni sa tion, die sich mit den Re geln für den Han del zwi schen den
Ländern. [Google]

Sys tème par trans fert et sys tème sta tis tique viennent à bout de ce
genre de pro blèmes. Un sys tème comme Google a na tu rel le ment à sa
dis po si tion les pages tra duites des dites or ga ni sa tions, d’où la qua li té
de la tra duc tion au to ma tique réa li sée sur la base de cor pus pa ral lèles.

59

Exemple 16 : tra duc tion d’une abré via tion connue60

L’en tre prise a re pris la dé no mi na tion Total SA le 6 mai 2003. (Wi ki pé ‐
dia)

The com pa ny took again the de no mi na tion Total SA on May 6th, 2003.
[Sys tran]

The com pa ny has taken the name Total SA on 6 May 2003. [Google]

Das Un ter neh men hat die Be zeich nung Ge samt zahl AG am 6. Mai 2003
wie der auf ge nom men. [Sys tran]
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Das Un ter neh men hat die Be zeich nung Total SA am 6. Mai 2003.
[Google]

Une SA (so cié té ano nyme) de droit fran çais n’est évi dem ment pas une
AG (Ak tien ge sell schaft = so cié té par ac tions) de droit al le mand. Le
sys tème par trans fert pèche ici par une table de cor res pon dances in‐ 
exactes et un dic tion naire des noms propres d’en tre prises in suf fi sant.

61

On zième pro blème, les sy no nymes
La ques tion de la sy no ny mie est l’une des plus cru ciales en tra duc tion
car elle tra duit la ri chesse lexi cale d’une langue et la com pé tence d’un
tra duc teur. De nom breux mots ne se dif fé ren cient les uns des autres
que par des dif fé rences, par fois in fimes, mais né ces saires pour re pro‐ 
duire telle ou telle nuance de style ou de sens dans tel ou tel
contexte. Un lo gi ciel de tra duc tion ne dis pose gé né ra le ment que d’un
nombre li mi té de va riantes pour tra duire telle ou telle unité. La tra‐ 
duc tion peut ainsi ap pa raître com pré hen sible, mais peu élé gante,
voire mal adroite.

62

Exemple  16  : tra duc tion de «  ban ner  » par «  ban nière  » au lieu de  « 
ban de role »

63

Two Bri tish Free Tibet cam pai gners are in cus to dy in China after un ‐
fur ling a Ti be tan flag and ban ner out side the Olym pic sta dium. ( free ‐
ti bet.net)

Deux mi li tants libres bri tan niques du Thi bet sont dans la garde en
Chine après un fur ling un dra peau et une ban nière ti bé tains en de ‐
hors du stade olym pique. [Sys tran]

Deux Bri tish Free Tibet mi li tants sont en garde à vue après le dé ‐
ploie ment en Chine, le dra peau ti bé tain et la ban nière à l’ex té rieur du
stade olym pique. [Google]

Quasi- synonymes, «  ban nière  »  = «  éten dard d’une confré rie, d’une
so cié té  » ne s’en dis tingue pas moins de «  ban de role  »  = «  grande
bande de tissu qui porte une ins crip tion (en signe de pro tes ta tion) ».

64
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Dou zième pro blème, la trans po si tion
Au sens clas sique, la trans po si tion en tra duc tion consiste à tra duire
une unité lexi cale d’une classe (nom, verbe, ad jec tif, ad verbe) par une
unité lexi cale d’une autre classe. La trans po si tion est assez fré quente
lors qu’on tra duit des langues ro manes vers les langues ger ma niques,
les pre mières ayant sou vent re cours à des no mi na li sa tions ou les se‐ 
condes pré fé re ront des ex pres sions ver bales.

65

Exemple 17 : trans po si tion de « house for sale » en « mai son à vendre »66

De troit has a bunch of run down houses for sale in the $30000 range.
(www.pro duc ti vi ty501.com/help- me-understand-the-subprime-mess/
419/)

De troit a un groupe de mai sons de course vers le bas à vendre dans
la gamme $30000. [Sys tran]

De troit a un tas de cou rir les mai sons en vente dans la gamme $
30,000. [Google]

L’ex pres sion « house for sale » confine à l’idio tisme et les deux sys‐ 
tèmes ont pro cé dé à la dis lo ca tion de l’ex pres sion qui de vient in com‐ 
pré hen sible. Mais le pro blème consis tait à ne pas tra duire « for sale »
par une suite «  pré po si tion  + nom  » mais «  pré po si tion  + verbe  ».
C’est une ga geure pra ti que ment im pos sible à ré soudre pour un sys‐ 
tème par trans fert et là en core, même s’il ne brille pas, le sys tème
sta tis tique se ré vèle meilleur. Pa ra doxa le ment, les sys tèmes s’en
sortent mieux à la trans po si tion de « mai sons à vendre » du fran çais
vers l’an glais.
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Exemple 18 : trans po si tion de « mai son à vendre » en « house for sale »68

Dans tout le pays on or ga nise des fo re clo sure tours, vi sites or ga ni ‐
sées de mai sons à vendre.

In all the coun try one or ga nizes fo re clo sure turns, vi sits or ga ni zed of
houses for sale. [Sys tran]

http://www.productivity501.com/help-me-understand-the-subprime-mess/419/
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Across the coun try on or ga nizes fo re clo sure tours, tours of homes for
sale. [Google]

Trei zième pro blème, l’or tho graphe

L’or tho graphe, lors qu’elle est dé fec tueuse, est un en ne mi de la tra‐ 
duc tion au to ma tique, c’est une re marque tri viale. Les sys tèmes de
tra duc tion tra vaillant sur du texte ana lysent tout mot mal or tho gra‐ 
phié comme mot in con nu et tout mot in con nu ne peut avoir de tra‐ 
duc tion et est donc lais sé tel quel. Un mot in con nu ne peut être ana‐ 
ly sé, c’est- à-dire rat ta ché à une classe de mots comme les noms, les
verbes, etc. De ce fait, un mot in con nu pro voque sys té ma ti que ment
des er reurs d’ana lyse dans un sys tème par trans fert. L’étape qui doit
pré cé der toute tra duc tion au to ma tique consiste donc en une pré- 
édition dont le but mi ni mal sera de cor ri ger les fautes d’or tho graphe.

69

Exemple 19 : tra duc tion d’une phrase mal or tho gra phiée70

Alors qu’un tra duct teur hu main est cpable de tra duire une phrase
mâle or tho gra phiée, il en va tout ôtre ment d’un lo gi ciel.

Whe reas a human tra duct tor is cpable to trans late a spel led male sen ‐
tence, it goes from there all ôtre ment a soft ware. [Sys tran]

While a tra duct teur human cpable to trans late a sen tence spel led male,
that's a ôtre ment of soft ware. [Google]

Während ein men schliches tra duct teur cpable ist, einen or tho gra ‐
phisch rich tig ges chrie be nen männlichen Satz zu übersetzen, geht er
davon jedes ôtre ment einer Soft ware. [Sys tran]

Während ein tra duct teur Men schen cpable übersetzen Mann einen
Satz ges chrie ben, das ganze ôtre ment einer Soft ware. [Google]

No com ment…71

Si cer tains pro blèmes re la tifs à la TA (am bi guï té, trans po si tion) sont
im pu tables à la ques tion de la « connais sance du monde », la plu part
d’entre eux pro viennent d’un co dage in suf fi sant des dic tion naires ne

72
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pre nant pas en core en compte toutes les avan cées de la lin guis tique
dans les sys tèmes par trans fert. L’ave nir semble donc ap par te nir aux
sys tèmes sta tis tiques dis po sant de cor pus pa ral lèles les plus larges
pos sibles. Quoi qu’il en soit, la tra duc tion au to ma tique connaît, avec
de tels sys tèmes dé ri vés des mé moires de tra duc tion, un re nou veau
dont il est im pos sible de ne pas tenir compte. Ils re mettent aussi au
goût du jour la tech nique de la post- édition, c’est- à-dire la cor rec tion
d’une ébauche tra duite au to ma ti que ment.

Tra duc tion par écra se ment et
post- édition
Pour pou voir tra vailler de façon pro duc tive avec un lo gi ciel de tra‐ 
duc tion au to ma tique, il est né ces saire de connaître ses « er reurs ». La
deuxième par tie de cet ex po sé a donc pu pa raître comme une cri‐ 
tique en règle et quelque peu conve nue de la TA. Aussi en tre pren‐ 
drons nous, dans cette troi sième par tie, de ré ta blir un peu l’équi libre
en fa veur de celle- ci en op po sant post- édition d’un do cu ment tra duit
au to ma ti que ment et tra duc tion par écra se ment.
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Avan tages et in con vé nients de la tra ‐
duc tion par écra se ment

La tra duc tion par écra se ment d’un fi chier source est la mé thode em‐ 
ployée par une ma jo ri té de tra duc teurs dans leur tra vail et elle est
cou ram ment en sei gnée comme « la » mé thode dans les écoles de tra‐ 
duc tion. Cette mé thode com porte un cer tain nombre d’avan tages
mais aussi cer tains in con vé nients.
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Au cré dit de la tra duc tion par écra se ment, on re lè ve ra les avan tages
sui vants :

75

Elle per met de conser ver le for ma tage du texte source.
Le texte est tra duit dans son in té gra li té en mi ni mi sant le risque d’ou blis.
As so ciée à une mé moire de tra duc tion, la mé thode est ra pide pour des textes
ré pé ti tifs.
La qua li té de la tra duc tion est celle d’une tra duc tion hu maine.

Mais les in con vé nients sont les sui vants :76
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La tra duc tion doit être sai sie au cla vier dans son in té gra li té.
La qua li té de la tra duc tion peut être su jette à des fluc tua tions en fonc tion du
ni veau de com pé tence du tra duc teur ou en cas de chan ge ment de tra duc teur
sur un même texte.

Avan tages et in con vé nients de la tech ‐
nique de post- édition

La post- édition d’une ébauche tra duite au to ma ti que ment consiste en
une com plète cor rec tion d’un texte. Elle de mande une at ten tion sou‐ 
te nue ainsi qu’une cer taine fa mi lia ri sa tion avec les lo gi ciels de TA
pour connaître les fautes qui sont cou ram ment com mises. Peu en sei‐ 
gnée dans les écoles de tra duc tion, elle est pour tant assez cou ram‐ 
ment pra ti quée dans l’in dus trie. Là en core, ci tons les avan tages et les
in con vé nients les plus mar quants.
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Au cré dit de la tech nique de post- édition, on re lè ve ra :78

Elle per met aussi de conser ver le for ma tage du texte source pour les pro ‐
grammes dé diés comme Sys tran (ce que ne per met pas Google).
Elle per met d’avoir une vue d’en semble du texte dans la langue cible et de le
dé fri cher plus ra pi de ment.
Cer tains la consi dèrent comme plus ra pide que la post- édition par écra se ‐
ment du fait de la pré sence d’une ébauche tra duite pré exis tante.
Elle au to rise une grande consis tance ter mi no lo gique si les dic tion naires uti li ‐
sa teurs sont bien construits pour les pro grammes dé diés comme Sys tran

(une fonc tion qui, là en core, n’existe pas dans Google).
On constate une ré gu la ri té dans la tra duc tion du fait que tout syn tagme
iden tique sera tou jours tra duit de la même façon.
Elle se prête tout par ti cu liè re ment à la tra duc tion tech nique sous ré serve de
dic tion naires bien éla bo rés à l’aide de pro grammes dé diés.
Elle fa ci lite la cir cu la tion du texte d’un tra duc teur à l’autre du fait de sa ten ‐
dance à li néa ri ser le style.

Les in con vé nients sont les sui vants :79

Cer tains tra duc teurs la consi dèrent comme plus lente que la mé thode par
écra se ment en ar guant qu’il est plus lent, voire plus fas ti dieux, de cor ri ger
que de ré di ger.
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La post- édition tend à ef fa cer la « patte » per son nelle du tra duc teur, le style
ap pa raît uni forme, voire mo no tone.
La stan dar di sa tion du vo ca bu laire tend à se sub sti tuer à la ri chesse lexi cale.
La post- édition n’est pas adap tée à cer tains types de textes à vo ca tion es thé ‐
tique, ce n’est pas un outil à uti li ser en tra duc tion lit té raire ou dans toute
tâche où une ana lyse phi lo lo gique du texte est né ces saire.
Il est plus fa cile d’omettre de tra duire cer tains pas sages qui res te ront sous
forme d’ébauche.

Conclu sion
La tra duc tion au to ma tique, n’en dé plaise aux pro fes sion nels de la tra‐ 
duc tion, n’est pas morte et connaît même avec les sys tèmes sta tis‐ 
tiques de tra duc tion au to ma tique un re gain de po pu la ri té. Si les mal‐ 
adresses d’au tre fois prê taient, et pour cer taines, prêtent tou jours à
sou rire, son uti li té est in dé niable dans cer taines paires de langues, et
en par ti cu lier à par tir de et vers l’an glais. En re vanche, cer taines
autres paires de langues posent tou jours un plus grand nombre de
pro blèmes, ce constat ne s’ap pli quant bien en ten du pas aux seuls sys‐ 
tèmes évo qués ici.
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Comme le sou ligne Chris tian Boi tet (Boi tet, 2007  : 25), «  les cor pus
uti li sés en TA de l’écrit et de l’oral ont évo lué, de puis les suites de test
et les cor pus d’essai des dé buts, vers des cor pus pa ral lèles bi lingues
ou mul ti lingues, bruts ou en ri chis par des mé ta don nées et une
grande va rié té d’an no ta tions lin guis tiques.  » Les sys tèmes sta tis‐ 
tiques re po sant sur de tels cor pus, comme Google trans late, du fait
qu’ils s’ap puient sur des tra duc tions hu maines réa li sées en amont,
peuvent consti tuer une aide pré cieuse et tendent par leurs per for‐ 
mances à dé pas ser les sys tèmes par trans fert. Mais il faut tou te fois
re la ti vi ser et quelques exemples ne suf fisent pas pour juger d’un sys‐ 
tème.

81

Du fait de l’évo lu tion des sys tèmes, la réa li sa tion d’une ébauche au to‐ 
ma tique ap pa raît de moins en moins ab surde et la fa mi lia ri sa tion avec
la tech nique de post- édition de vrait faire par tie de tout cur sus de
tra duc tion, même à titre ac ces soire, dans la me sure où elle ac cen tue
le recul cri tique vis- à-vis du texte cible et exerce l’acui té du ré vi seur.

82
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NOTES

1  Ac ces sible sous : https://trans late.google.com/
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